
Une bestiollette 

Une araignée,,  pas plus grande que le pouce d’un enfant ,, dévalait colline après 
colline,,  sans jamais s’arrêter.  Le vent soufflait, mais elle restait immanquablement  
scotchée contre le sol  gelé.  Ses petites pattes,,  dansaient  telles les jambes d’une 
ballerine expérimentée. Tout à coup, un nuage sortit de nulle part. Une odeur de 
souffre envahit les narines de l’arachnide. Celle-ci à moitié évanouie par l’invasion 
de cette senteur des plus désagréables, s’empressa de plus belle dans sa course 
folle.  

Colline, mont et vallée. Rivière et ruisseau. 

Souffle, souffle le vent. ffffffffffffffffffffffffffffFFFFFFfffffffffffffffffffffffff 

N’ai pas peur petite araignée  

Colline, mont et vallée. 

flip FLOPE fliiiiiiiiiiiip sssssssss plop plop 

souffle, soooooooooooouuufffle le vent  

L’arachnide  ne s’arrêtait jamais. Elle savait qu’il ne fallait pas le décevoir. Le nuage 
informe devenait de plus en plus oppressant. Elle s’approchait du but et elle le 
savait. Soudain elle la vit, cette petite grotte d’apparence anodine. Elle y entra sans 
crier gare et s’enfonça dans la pénombre 

Il faisait nuit. Nuit comme la peur 

Bleu,  noir, la peur l’envahit. 

Gris, blanc, revoilà l’odeur. 

Noir, la peur ce métamorphose en angoisse, blanc 

Noir tinté de blanc, ce qui entre nous est le plus terrifiant. 

Une araignée tremble. Seule, dans une grotte au fin fond de nulle part, elle grelotte. 
Sa quatrième petite patte avance péniblement. Sa septième ne pense qu’à repartir 
en arrière. Sa deuxième, plus courageuse, attire toute les autres dans la direction des 
entrailles de la grotte.   

PLOP 

Une goutte tombe sur la tête de la petite bestiole. Elle lève ses yeux. 

Raaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaahhhhhhhhhhhhhhhhhhhhhh
hhhhhhhhhhhhhhhhhhhhhhhhhhhaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaa
aahhhhhhhhhhhhhhhhhhhhhhhhhhaaaaaaaaah                                                    

Qu’elle crit. 



Tout près, mais alors tout près de son œil                se tenait                   un ŒIL. 

Pas n’importe quel œil, non non non, celui-ci était GEANT. 

Raaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaahhhhhhhhhh
hhhhhhhhhhhhhhhhhhhhh 

Il  a cligné. L’arachnide passe entre les mailles des cils. OUF, il manquerait plus que 
de se faire décapité.  Devant l’araignée se dressait un énorme dragon. De sa 
grandeur, la bestiollette ne pouvait qu’apercevoir le bleu clair de ses yeux qui brillait 
tel des diamants en plein soleil. Ainsi qu’une énorme écaille dorée en forme de 
demi-lune. 

Le dragon impatient souffle sur la petite araignée, qui une fois encore doit subir 
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Elle lui raconte tout sa folle aventure dans le monde des humains, ainsi qu’une 
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fit rire abondement son interlocuteur. 

A ce moment là, personne ne su jamais pourquoi, mai la terre avait tremblé. 

Le dragon voulu également connaitre cet étrange monde. Mais il  ne pourrait pas 
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Que l’araignée.  

Il décida donc de se transformer en un petit bébé Juste après s’être envolé, puis 
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petite chaumière… 


